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    – Parés pour le décollage !

    Assis sur son siège de pilote, Guy Dangerous se penche en arrière, sourire aux lèvres, et te fait signe, pouce dressé vers le haut.
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    Ça va être ta plus belle fête d’anniversaire ! Tu n’en reviens pas d’avoir une chance pareille : tu as gagné un week-end tous frais payés sur une plage privée, avec barbecue, chasse au trésor, jet-ski... Tu as hâte que ça commence ! Ce prix t’est uniquement réservé à toi ainsi qu’à cinq de tes plus proches amis.

    D’ordinaire, comme ton anniversaire tombe pendant les vacances, tu le fêtes avec toute ta famille, mais, cette fois, les parents sont strictement interdits. Cette fois, tu vas vivre une aventure !

    Tu parcours la lettre annonçant que tu as gagné le gros lot et les brochures en couleurs qui l’accompagnent en songeant aux moments formidables que tu vas vivre, une fois arrivé à destination.

    – Attends ! s’écrie Scarlett Fox, assise à côté de toi. Je pense que notre invité a omis quelque chose.

    Quoi ? Ah oui, bien sûr ! Dans ton enthousiasme, tu as oublié de boucler ta ceinture. Clic ! C’est fait.

    Scarlett hoche la tête et coche une dernière case sur sa check-list.

    – Cinq sur cinq. Parés à décoller.

    Guy chausse ses lunettes noires. Il actionne un interrupteur et La Macarena envahit la cabine.

    – Merci d’avoir choisi Dangerous Airlines. Nous nous efforçons de ne pas être à la hauteur de notre nom, mais si vous devez vomir, veuillez, je vous prie, le faire sur vos genoux et non sur ceux de votre voisine...

    – Guy, sois un ange et tais-toi, tu veux ? susurre Scarlett.

    – Bien reçu !

    Le moteur vrombit, l’avion prend de la vitesse, et ton estomac fait la culbute au moment où les roues quittent le sol.

    Scarlett sort un ordinateur portable de son sac – combien de gadgets possède cette femme ? – et l’ouvre.

    – J’envoie juste un e-mail à tes parents pour leur annoncer qu’on a décollé, t’annonce-t-elle. Ha ! Ha ! On dirait que tes invités aussi. Jusqu’ici tout va bien !

    – Évite de nous porter la poisse, grogne Guy.

    Scarlett referme son portable dans un claquement.

    – Voilà ! C’est fait. Le monde extérieur n’entendra plus parler de nous avant un petit moment.

    Scarlett Fox est la personne la plus organisée que tu aies jamais rencontrée. Les responsables du concours savaient ce qu’ils faisaient en choisissant cette Britannique rousse très futée comme animatrice. Elle a tout prévu en amont.

    Quant à Guy Dangerous, ton pilote à la barbe de trois jours, il donne l’impression d’avoir enfilé ses rangers au saut du lit. Mais cet Américain blagueur connaît la nature, et c’est tout à fait ce qu’il te faut comme guide touristique. Tu as vu plusieurs épisodes de l’émission de téléréalité dont il était la vedette, Tous les moyens sont bons. Il y apprenait à des célébrités comment survivre dans une contrée sauvage. Tout le monde a vu la scène où il parvient à faire manger une chenille de douze centimètres à un mannequin. Beurk !

    Tu espères seulement qu’il ne va pas prendre de risques inutiles, comme ceux qui ont provoqué son renvoi de l’émission... Mais tu n’imagines pas qu’il puisse s’attirer trop d’ennuis sur une plage de vacances. Peut-être qu’il tentera de trouver une pieuvre pour se battre avec elle, ou quelque chose dans le genre.

    Les heures de vol s’écoulent sans problème. Tu joues à des tas de jeux sur ta tablette flambant neuve, qui fait partie du prix que tu as gagné. Guy fredonne, boit du café et plaisante avec toi. Scarlett vérifie et revérifie le contenu de son sac – kit de premiers secours, anti-moustiques, pistolet à fusées éclairantes – tout en suivant votre itinéraire sur un GPS connecté à son ordinateur portable. En ce moment même, l’avion survole un paysage vert émeraude.

    Tu regardes par le hublot. Au-dessous, la jungle recouvre le sol comme une mousse épaisse. Des arbres géants la transpercent par endroits. Vous volez tellement bas que tu as l’impression de pouvoir toucher leurs feuilles.

    – Hé, Scarlett ! Pourquoi as-tu apporté tout cet attirail, au juste ? Il y aura tout ce qu’il faut à Palomar Beach ! crie Guy pour couvrir le bruit des moteurs.

    Scarlett plisse le nez.
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    – Mieux vaut être prévoyant ! On ne sait jamais ce qui peut arriver.

    Guy ricane.

    – Donne-moi une machette bien affûtée, et ça remplacera ton sac à malice en toutes circonstances !

    Au même instant, tu entends un bruit bizarre et te redresses. Est-ce qu’un des moteurs ne vient pas de... euh... d’avoir des ratés ?

    Peut-être que tu hallucines. Guy et Scarlett n’ont pas l’air d’avoir remarqué quoi que ce soit... ou alors ils font comme si de rien n’était.

    – Hé, regarde ce panorama ! Tu vois les montagnes ?

    Guy montre deux sommets en surplomb de la jungle.

    – Les Cornes du Dieu endormi. C’est leur surnom local, précise Scarlett. On est à mi-chemin de Palomar Beach, les amis !

    – Youpiiiii ! t’écries-tu en levant les bras en V.

    C’est alors que les moteurs commencent à trembler.

    L’espace d’une poignée d’horribles secondes, personne n’ose dire un mot. Puis tu entends la voix de Guy Dangerous :

    – Oh nooon, c’est pas vrai !

    – Qu’est-ce qui se passe ? hurles-tu.

    – On perd de l’altitude ! répond-il en tapant sur le tableau de bord du plat de la main.

    Scarlett te lance un regard.

    – Je suis sûre qu’il n’y a pas lieu de s’inquiéter, dit-elle d’un ton désinvolte. Guy est un pro. Il peut gérer un petit hoquet comme ça. Pas vrai, Guy ?

    Guy répond par un grognement. Entre-temps, les moteurs deviennent poussifs, comme sur le point de rendre l’âme.

    – On a un problème, déclare enfin Guy. Un gros problème. Le tuyau d’arrivée de carburant a dû se rompre ou quelque chose comme ça, parce que... les réservoirs sont vides. On fait quasiment du vol plané.

    – On peut se poser dans un aéroport ? demandes-tu.

    – On ne pourra même pas finir de survoler cette jungle, petit.

    Il ne plaisante pas.

    – Quoi ? hurles-tu.

    – Je sais, c’est dingue ! Les réservoirs étaient pleins au décollage.

    – Tu as vérifié ? réplique Scarlett.

    – Oui ! Enfin, j’en suis presque certain.

    – Maintenant, tu es seulement « presque certain » ?! Est-ce que je dois toujours tout revérifier derrière toi ?

    Guy bataille avec les commandes de l’avion. Il fait de son mieux pour stabiliser l’appareil, mais tu sais au fond de toi que vous n’arriverez pas à Palomar Beach avant longtemps. Peut-être jamais. Même le meilleur pilote du monde ne peut pas faire voler un avion sans carburant.

    Par le hublot, la jungle semble un peu plus proche à présent. Les moteurs émettent un bruit de ferraille et une espèce de gargouillis comme s’ils s’étranglaient. Tu sais où se trouvent les parachutes de secours, grâce au briefing d’avant-vol de Scarlett, mais tu n’aurais jamais pensé devoir les utiliser.

    – On descend, annonce Guy d’une voix lugubre. Cramponnez-vous !

    Tu te dévisses le cou pour voir ce qui se passe dans le cockpit. L’aiguille du niveau de carburant est dans le rouge, et une lumière d’alerte clignote. Comment Guy a-t-il pu oublier un truc pareil ? Et pourquoi la vérification des réservoirs de carburant n’était-elle pas sur la check-list de Scarlett ?

    Au-dehors, la jungle défile à toute vitesse, de si près que tu peux voir les feuillages. Ça suffit à te paralyser de peur. Si vous chutez encore, ces troncs d’arbres vont déchirer le bas de la carlingue.

    – Je vais poser ce coucou au pied des ces montagnes, vous informe Guy. Inutile de vous mentir... On ne va pas atterrir en douceur.

    Tu te mets aussitôt en position d’atterrissage forcé. Tu baisses la tête, enroules les bras autour des genoux, et espères que tout va bien se passer. À côté de toi, Scarlett fait la même chose. Elle a même préparé un coussin gonflable pour amortir l’impact. Cette femme a décidément tout prévu.

    – Désolé, petit, dit Guy.

    Il a l’air sincère.

    Scarlett se met à brailler :

    – Évite les excuses, espèce d’idiot ! Débrouille-toi pour qu’on atterrisse sains et saufs !

    Un fracas assourdissant se produit. Tu as l’impression que tous tes os sont en miettes. L’avion heurte le sol, rebondit, touche de nouveau terre. Un crissement de tôle déchirée se fait entendre... L’une des ailes est arrachée du fuselage. Du verre brisé vole en éclats. Une forte odeur de carburant envahit la cabine. Puis tout devient noir...
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              	Va au 2.
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